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LE PACTE EUROPEEN
On a publié ia liste des trente-

deux ou trente-trois puissances
représentées à G-ènes. Elle est ia-
complète. Il faut y ajoùtër une

puissance bien autrement quali-
Ô e pour siéger

C'est la presse. Depuis longtemps
on a dit—le mot est, si je ne me

trempe* du marquis de Salisbury
que la presse est le quatrième

pouvoir. C'est même passé à
l'état d'axiome. Aujourd'hui elle
fait plus grand© ligure encore
Elle participe — officieusement,
ô'ëst vrai, mais non moins effioa-
cernent — aux travaux de la Con-
férence attelée à la fabrication
d'un monde nouveau. Elle joue
môme un rôle bien autrement
important que celui de rinsti u-
tien de Genève qui a tout l'air de
ilô se trouver là que pour servir
de bouche trou. La presse, en

effet, semble destinées remplacer,
à elle sSuîe, toutes les commis-
slons et les sous-commissions en-
tre lesquelles, d'après le principe
de la division du travail et selon
les us et coutumes parlementaires,
îa Conférence s'est morcelée.

Cette innovation fournira cer-

tainement matière à controverse,
mais la méthode qu'elle inaugure
se peut recommander de certaines
raisons de nature à pi oduire im-
pression. C'est un excellent moyen
de vulgariser les idées, de prépa-
rer l'opinion publique et même de
к taire, ce qui présente l'avautage
dkmpêcher, dans la masure du
possible, des dissidences de s'at-
firmer.

C'est ainsi que, dans la grande
salle du palais de San Giorgio,
M. Lloyd George a donné à un

auditoire de 400 journalistes une

« instruction » extra-protocolaire
sur le but auquel doit te îdre la
Conférence. C'est le « pacte eu-

ropéen » auquel il préparait les
voies de îa sorte. Tous les Etats,
y compris l'Allemagne et la Rus-
aie soviétique, auraient à conclure
une convention par laquelle ils
prendraient l'engagement de s'abs-
tenir de toute agression quelcon-
que, pendant une période de dix
années jugée nécessaire pour
mettre en boa train la recons-

truction de l'Europe. Les diverses
nations, alliées et ex-ennemies,
promettraient solennellement de
respecter les frontières les unes

des autres, se garantissant réci-
proquement l'inviolabilité de leur
territoire. Libérées ainsi de toute
crainte pour leur sé un té natio-
naie, eîles n'auraient plus besoin
de se consacrer à la veillée des
armes. Elles seraient à même de
consentir une mutuelle et géné-
raie réduction des armements
terrestres, pour se vomr entière-
ment aux travaux de la paix, à
la stabilisation des finances, à la
floraison de l'industrie et au déve-
loppoment du commerce.

C'est le désarmement terrestre,
dira-fc-on, pendant du désarme-
ment naval de Washington. Nui-
lement, c'eit simplement un pro-
jet de « vacances des arménien*s
terrestres ». En effet, si la sixième
condiiion de la déclaration de
Cannes est <t l'engagement de
s'abieuir de toute agression sur

les pays voisins », cela n'implique
nullement, ainsi que l'ont préoué
les accords de Boulogne, l'enga-

gement de désafmêr. la quasi ion
du désarmement n'est môme pas
de la coiilpéteace de la Oonfé-
ronco dë Gênes. Conformément au
mémorandum français du 6 fé-
vrier, les résolutions arrêtées à

Boulogne ont nettement spécifié
que îa Conférence ne pourrait
porter aucune atteinte aux pfêro*
gatives que la Soeié é des Nations
— il faut bien quelle serve à quel-
que chose — tient des traités. Par
conséquent les questions de son

ressort, comme c*41ô du désar-
memënt, ne sauraient lui être
enlevées.
Une note officielle du Quai

■l'Orsay a précisé qae «si la ques-
tion du désarmement était soude*
evée à Gênesj la délégation fran-
çaise en demanderait le renvoi à
la Société des Nations qui en est
saisie depuis longtemps. S il était
passé outre, elle ne prendrait au-
cime part à un débat qui, comffle

Le pape Pie Xi internent
an faneur de la paix

avec ia Ruslii
Rome, 1er T.H.R,-" Danâ Une

lettre exprimant à nouveau ses

chaleureux vœux pour une heu-
reuse suite de la conférence de
Gênes, S.S. la Pape, dit que Lé-
chec de la conférence impliquerait
des guerfeè plus grandes et sur

une plus vaste éch-ÎIe.
Sa Sainteté fait aussi allusion à

ia situation de la Russie qui peut
être un élément fort dans ia re-

construction sociale.
Tout en exprimant des senti-

nientë de chanté pour les popula-
tion affamées de ia Russie, le Saint
Père manifeste aussi son désir pour
l'union (rapprochement) des Egli-
ses Romaines et Orthodoxes dans
leurs fonctions tant pacifique que
religieuses.
M. Lloyd George a autorisé la

déclaration suivante concernant ia
lettre du Pape.

premierministre brifan•
nique est très agréablement
impressionné par la lettre <?e

| Sa Sainteté qui ësi eôtoçMe ën
l'a déclaré sir Robert Horne, est des termes admirables, «Le

exclu du programme de la Coufe
rence ». Et M. Lloyd George, lui-
môme, répondant à Tchitohérme
qui avait voulu poser le problème
du désarment, déclarait qu'il était
déjà soumis à la Société des Na-
lions à laquelle devait être rem

voyée toute proposition nouvelle.
En outre, ni l'article 1 ni Гаг-

ticle 6 des résolutions de Cannes
ne sauraient être invoqués pour
empêcher le jeu des sanctions que
la France pourrait être contrainte
de prendre contre l'Allemagne
en cas de manquement de celle-
ci aux obligations de réparer. Le
traité de Versailles,dont l'intangi-
bilite a été proclamée,confère aux
Alliés (paraphe 18 de l'annexe II,
à la partie VIII) le droit de re-

courir à des mesures coë/citives
sans que l'Allemagne soit fondée
à les considérer comme des actes
l'hostilité. Et à Boukgne, M.
Lloyd George a reconnu que
l'article 6 de Cannes n'est qu'une
réédition de l'article 10 du Со-
venant. réédition utile tant a ne
\7

1

i AILmagne et la Russie ne sont

pas liées à celui-ci.
Si les choses sont ainsi, le

« pacte européen » ne peut, en

soi, qu'être approuvé. Mais quelle
valeur aura-t-il au lendemain du
traité russo-allemand?Qui oserait,
non pas certifier, mais simplement
prétendre sérieusement que Ber-
lin et Moscou respecteraient cette
trêve de Dieu ?

A. de La Jonquière.

L 'Assemblés d'Angora
et les organisations de défense

helléniques
Une interpellation a été déposée

à la grande assemblée par un

groupe de députés qui ont demandé
au gouvernement quelles disposi-
tions il avait prises contre l'action
des organisations de défense heilô-
niques.Au nom du conseii des corn-
missaires, Fethi bey a répondu
que l'armée kémaliste ayant opposé
une résistance victorieuse aux

troupes régulières grecques, se

sentait parfaitement de force à
avoir raison également des susdites
organisations. «En outre, a déclaré
le commissaire de l'intérieur,legou-
vernement avait été informé que
des Grecs sujets ottomans partici-
paient à l'action des comités de
défense. Leurs qoms
d'être consignés sur

servira, le moment venu, à établi
les responsabilités et à Lur valoir
le châtiment qu'ils ont mérité.»

Ppe, pr rie en connaiss псе

de e use des eond-tiens qui
eocis'ent en Europe orientale,
et le premier ministre, fPoiivê
qu'une expression d'opinion.si
nette et si précise (Tu Saint-

Siège en faveur do la.paix avec

la Russie, est un grand encou

payement pour les Puissances
chrétiennes de VEurope,

Ii est utile p ut être de rappeler que
Sa Snatem fut Nonce à Varsovie pendant
Я rni avant ton élévation au Saint-
S èg« et par conséqu* ût, ii est tout à Fait
bien renseigné sur la situation en Rus-
ste.

Voir en seconde page

il Conférence de Gints
au с les figures des délégués à la

Conférence dont le Bosphore na

pas encore reproduit tes traits.

"Ter
à l'Assemblée ^Nationale

Athènes, 1er mal.

L'Assemblée naiionale s'est réu-
nîs aujourd'hui tard dans l'après-
midi. M. GounariS a pris aussitôt
fa para e pour rendre compte de

ses démarches à Gênes et pour
exposer l'état diplomatique du

conflit turco-grec. Le président
du conseil, répondant à une ques-
tion de M. Stratos au sujet de Pat-
titude du gouvernement vis-à vis

des propositions de paix des Alliés,
a déclaré qu'il lui était impossible
d'en dire plus long à ce sujet. La

discussion sur les questions na-

tionales a été ajournée à la suite
de l'assurance donnée par M. Gou-
naris qu'il n'est pas de paix pos-
sible sans fa réalisation des droits
nationaux. (Bosphore)

Après l'accord russo-allemand
La mission de M. KaSinine à Berlin

Varsovie, 1er mai. T.H.R.— On
annonce de Moscou que le piési-
dent du comité exécutif panrusse
des Soviets, M. Kffinine, partira
dans le courant du mois pour
Berlin. Son voyage est en relation
avec l'accord r usso-allemand.

lb traite germano-rtissj
à la commission des réparations
Paris, 1er mai. T H R — La

commission des réparations exa-
minera mardi après-mi Ii la ré-

sont ôn train j ponre des jurisconsultes chargés
un# liste qui' Ь'ехагшш г «'accord gèfiuann-rDsse

'de Rappalio, en vue de eorisidérei
si ce traité violait je traite de Ver-
sai lies,

Le sort de f 'Asie Minsuregreeqys
в! le retour de Ш. Vénizélos

Europe et le

Las officiers
la Défense Nationale
Parii Populaire Grec

Au Sujet dis bruits enregistrés
parla presse âîîiétïièiiiië et d'après UWUV
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lesquels M. Vénizilos se rendrait à Défaut Nationale a mis en êm-

L'accord intervenu entre le géné-
Palissime Papoulas et les officiers de

Smyrne pour se mettre à la tête
du mouvement miei ariatique, le
journal Hesiia, ordinairement bien
informé* edrit ce qui suit ;

h 11 y a plus de trois semaines,
une des personnalités les plus en
vue de Smyrne s'est adressée té-

lôg>aph'quenient à quelques amis
de M. Venizffps ?es priant de faire
des démarches auprès de l'ancien
président du conseil pour qu'il
prêtât sdn concours à ïa lutte mi-
cra>iatique. Un gouvebierheht pro-
visoire serait en ce cas constitué
M. Véniztios assumerait la repré-
sentation dipîom tique en Euiope.
Cette demande a été transmise té-

légraphiquerriml à M. Véniz los
qui, quelques jours après, a fait
parvenir à Smyrne sa réponse.
L 'ancien président du conseil disait
ne pouveir assumer aucune res-

ponsabil té, mais que, s'il s'agis-
sait d'une décision défi; iiive, il ne
et oyait pas devoir fefuser tes ser-

vices en simple citoyen désireux
de t rayai 1er pour îa patrie, M. Vé-
nizelos n'était pas au courant de
h situation, demandait à cette oc-

cas ion dss détails sur eét laines
questions. Depuis lors on n'a pas
des renseignements sur cette af-
faire et on ignore si les pourparlers
engagés ont cié continués. »

Athènes, 30. -= Le Times croît
que M. Vénizélos, bien quhl ne]

dence l'action du Parti Populaire
Grec,
La commission d'officiers partie

pour Smyrne avait été accompagnée
par M. Tliomareïs, président du

peiriipopulaire grec, accompagné de
M. Galani. A leur retour^certains ont
voulu diminuer l'œuvre de ces délé-
gués. Il y a eu même, à ce su jet,près-
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Le tourisme américain prépare,
pour cet été, une véritable invasion

de l'Europe
—o—

Plus de 100,000 places sont d'ores et
déjà retenues à bord des transatlantiques.

Les statistiques d'agences accusent,
paraît-il, un mouvement inaccoutumé de
voyageurs américains vers Londres. Cette
attraction serait due aux récits d'aven-
tures romanesques rapportés par les
officiers et soldats de l'armée des Etats-
Unis.

Des croisières spéciales, à ce qu'on
assure, sont organisées en Méditerranée
pour les touristes américains vers la
lestine, l'Egypte, le Levant, la Grèce eê
l'Algérie.

LA FRANCE EN SYRIE

Le suffrage universel
au Grand Liban

M.
(Cliché Kijrix)

THOMAREIS

et
membre du conseil national mixte
président du parti populaire grecdoive pas coopérer avec la Grèce

officiefie, travaillera cependant pa- s que une polémique,entre deux de nos
a ièlement à la defense nationale
de Smyrne pour le saint de la
Grèce mieraslatique.

Ш. Vénizélos n'est pas encore
rentré en Europe

Le Prondos dément les informa-
fions de îa presse d'Athènes au

sujet du voyage prochain de M.
Vénizélos à Smyrne. Notre con-
hère se fait mander de Paris que
l'ancien président du conseil n'est
même pas encore rentré en Eu-
горе. Son arrivée à Paris est atten-
due vers le 15 courant. A Londres,
où il se rendra, de grands prépa-
ratifs sont faits par la co'onie grec-
que en vue d'une réception gran-
diose.

Smyrne et Athènes

Smyrne, 1er mai. — La presse
tout entière relève le caractère na-
tional .de la lutte micrasi&tiqui et
flétrit les agissements de certains
cercles qui cherchent à lui donner
le caractère d'une lutte de parti.
Tous les journaux sans exception
proclament l'union sacrée de l'hel-
lénisme. La situation entre dans
une nouvelle phase. En vue de
prévenir tout malentendu, la dé-
fense micrasiatique a été dénommée
«O ganisation nationale ».

Une lettre du général loannou
Le général loannou,de la I)t fense

nationale, a envoyé au généralis-
sime Papoulas la Lttre suivante :

« Dans les moments que tra-
verse la patrie, il nous faut ou-

confrères grecs, le Néologos et le
Proïa. Discussions oiseuses et tout et

fait inutiles. Lorsqu'on part en ba-
taille, c'est le but surtout qui im-
porte. Certes, chacun a eu une part
différente dans les résultats de la
victoire, mais il est mieux de lais-
ser à l'ensemble le mérite du succès
obtenu. C'est pourquoi, quelle que
soit la part prise aux pourparlers
de Sтуfine par MM. Thomareïs et
Galani, il n'en est pas moins vrai

qu'ils représentaient dans ces pour-
parlers un parti qui na jamais таг-
chaudé, dès le début, son appui aux
officiers de la Défense Nationale, et
qu'en ce sens, leur voix était tout

indiquée dnns îa recherche de la so-

lulion du confit qui avait surgi au
lendemain des élections de novem-

bre 1920.
Ils ont été à la peine, laissons les

à l'honneur.
L'Informé.

Paris, 1. T.H.R. — Les élections
générales dn Grand Liban faites
sur la base du suffrage universel,
donnèrent un résultat favorable au
mandat français.
A ce proposées Débats déclarent

que dans les autres régions de la
Syrie, le haut commissariat proeé-
dera par étapes.
Tous les Syriens seront électeurs

un jour, mais, constatent les Débats
c'est à juste titre que les Libanais
furent estimés dignes de l'inaugu-
ration de ce régime.

Wiakhno,
chef des insurgés ukrainiens

est arrêté et interné

Paris, 1er. T II.R— Le Temps ap-
prend que le chef des insurgés des

paysans ukrananiens Makhno, ayant passé
la frontière po'onaise fut arrêté près de

Lwo, et interné dans le camp de Strijo-
lowo.

COLONIE ITALIENNE

Nous avons annoncé le départ pour
l'Italie, de l'amiral Pepe, commandant
de la Division Navale du Levant. L'ami-
ral est parti pour assister aux funérailles
de son fils M. Ugo Pepe, qui a été l'objet
à Milan d'un lâche attentat et qui vient
d'y succomber dans les bras de sa mère.

M Hugo Pepe, était un brillant étu-
diant de po'itechnique à Milan. Il devait
recevoir, l'année prochaine, son brevet

d'ingénieur électro-technicien, lorsqu'un
misérable exhalté a violemment brisé sa

belle carrière.
Toute la colonie italienne s'associe au

deuil cruel, de l'amiral Pepe, et ses coi-
lègues étrangers lui expriment, au moyen
de notre journal, leurs condoléances
émues.

&

Le 1er Mai à Athènes

Athènes, 1er mal.

A l'occasion du 1er Mai, toutes
les communications ont été, au-

joliid 'hui, interrompues pendant
cinq heures. (Bosphore)
Les calomnies

des kémalistes
Athènes, 1er mai.

Le ministère des affaires étran-

pour la patrie gères adressera une protestation
1

blier tout différend persoanei et
nous unir pour écarter le danger
menaçant. Je te tends une main
amicale et je te prie d'avoir cou-

fiance en moi. Moi et tous ceux

qui sont sous mes ordres nous fe-
rons notre devoir et nous verse-
rons notre sang
bien aimée. » (aux gouvernement: des puissances

Athènes,1er mai, Le conseil;alliées contre les calomnies desdes ministres qui s'est tenu hier a h, - ,• * „ * л

longuement dtbbéré au sujet de kl kema,ls!e8 <•« P"""*
situation militaire. j ^us excès commis par Ses troupes
Aprè^t les explications fournies'. Helléniques. (Bosphore)

par le général r'apoulas, le prési-L
dent du conseil a prit la paioe
pour déclarer que le gouvernement
fera tous les sacrifices nécessaires
pour I s besoins de l'armée.

M Gounaris a déclaré
gouve nement grec a essayé tous'nomb euses victimes,

miener la pais avec, fur: ht t
évitant une nouvelle j ribleme,

L'explosion de Lupeni
Bucarest, 1er. — L'explosion de

Lupeni causa de très graves dé-
que le gàts. On compte également de très

54 mineurs
ou'o-'S. carbonisés ; 28 ter-
t mniilés et 4 gravement

les moyens d
là Turquie :ë«
il de sang , -a faute a : t pHs blessés.

à la Grèce si cela n'a pu se faire,! Les troupes roumaines aident à
'

dégager les victimes. T.H.R.a terminé M Gounaiis. A.T.I

Les combats en Chine
Londres, 1er.—Le premier com-

bat entre les forces du Nord et du
Sud eut lieu. Il y eut un très grand
nombre de biessés qui furent trans-
portés à Pékin où tout est tran-
quille.
Chou-Tze-Chi, Premier chinois,

déclara qu'il est impossible d'arri-
ver à une réconciliation entre les
deux généraux rivaux. T.H.R.

La reine d'Espagne à Londres
La reine d'Espagne est arrivée

à Londres dimanche pour assister
aux funérailles de son frère lord
Seogold Mountbatten. Sa Majesté a
été reçue par le duc de York, re-
présentant le roi et la reine, la
princesse Mary et lord Lascelles.
Une grande affluence était massée
sur le passage de la reine qui se
rendit directement à la chapelle où
était gardée la dépouille mortelle
de son frère. Les obsèques.dô lord
Mouaibatten eurent lieu avec une

g' aude dimpiiCitc, conformément
aux dernières volontés du défunt,

(Leatield Press).
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La conférence
itaA. CONFERENCE I)E GENES

de M. Abel Hermanî
3e crois inutile de présenter M. Abel

Hermant au public lettré de Constanti-

nople, qui doit ceitainement avoir passé
des heures délicieuses en compagnie des

Transatlantique^, des parfaits diplo-
mates de la Carrière ou les jolies mai

tresses de M. le vicomte de Courpière
marié ou célibataire.
D'ailleurs, M. Abel Hermant, est le type

du t Monsieur sympathique » donc le

sourire, suffit à lufiseul pour conquérir un
auditoire tout entier.

Aussi, avant de commencer sa coufé-

rence, s'est-il dispensé de faire, selon

l'usage antique et solennel, de * vaines

déclarations d'amour > au publie^
Pas de fausse modestie non plus ;

M. Abel Hermant sait, qu'il est prophète
tant à l'étranger, que dans son propre

pays. C'est pourquoi il se tirt ra avec une

maestria, admirable du .sujet qu'il aura

choisi pour thème de sa conférence.

D'une voix nette, juste,claire, il nous a

donc parlé de ï'ûme étrangère, locution

qui était synonyme en Grèce de barbares,
c'esfc-â-dire gens de civilisation différente,
et point, Vandales ou Wisigoths, tels que
nous croyons devoir nous les rep'êsenter
aujourd'hui. D'ailleurs, les Grecs auraient
ils pu prétendre impunément à la pro-

priété exclusive du titre de civilisés ?

Evidemment non, témoiu cette boutade,

que Soloa, s'attira un jour, où il parlait
à un prêtre de Laïs, de l'antiquité de la

race hellénique : « Il n'y & pas de viel-

lards en Grèce ». Le législateur d'Athènes
se garda de répondre. 11 venait de re-

cevoir une excellente leçon de philo-
Sophie. D'ailleurs, il est certain, que

l'Antiquité avait une autre conception que

nous, de l'homme, considéré en dehors de

toute idée de Société, lia fallu, plusieurs
siècles de lente et laborieuse évolution,
pour que cette idée de l'homme, fie place,
à cette plus juste, mais peut-être moins

définie d'Humanité,
La Révolution consacra cette manière

de voir et Montesquien put écrire ;

« L'esprit de la Révolution est l'aboutis-
semeot de l'esprit classique ». Dès lors,
il y eut « des hommes ».

Mais, au juste, qu'entend-on par cette

loêution l't Ame Etrangère ?» L'histoire de

sa naissance est plutôt simple. Un jour,
Guy de Maup issant est embairassé,

quant an titre d'un nonvean roman qu'il
veut écrire, il pense, réfléchit, médite et

finit pa*- adopter Г « Ame Etrangère »,

formule nouvelle, mais dangereuse, qui
fera plus de mal que de bien. L'école

positiviste s'en emparera, et après ellç,
la foule, l'érigera en dogme.
Pourtant, au sens exact, l'àme étran-

gère, existe-t-elle et реиЛчт là retrouver

soos le scalpel de l'analyse psychologi-
que? Oui et non : oui, quand on attache
à cette formule, tout b patrimoine de

mœurs, coutumes et traditions d'une na

tion, non, quand on admet que tout est

question de nuances,

M. Abel Hermant l'a .d'ailleurs très bien

dit : « Ce n'est pas seulement en Chine

qu'on voit des murailles de Chine i » Seu-

lement, pour l'observateur averti, cette

muraille est loin d'isoier d'une façon ce te

©t absolue, les Fils du Citl, du reste de

l'humanité ; et quoique, il n'y ait ici
nulle part deux créatures qui puissent se
ressembler d'une façon identique, les

hommes ne se sont pas tenus pour bat-

tus ; ils out mventé cet'e appellat ou
moindre tendre que « mon frère », mais

plus charitable que * mon prochain » :

mon semblable. Prouvant ainsi que, mal-

gré la rigidité des doctrines phi о o t hi-

ques, les âmes peuvent se connaître, elles-
mêmes d'abord, puis, entre Ы'ез, Et
c'est cette coonaissançç mutuelle, deS

collectivités d'âmes, qui tend lentement

mais sûrement, à miner les fondements
sur lesquels repose le préjugé de l'âme

étrangère. Chacun, non content de vivre

son histoire, tient à la faire connaître à

sou voisin, tt de cette communion de регл
sêes et d'émotions, naissent lea premieis
accords de l'harmonie universelle, Là,
M, Abel Hermant, nous a dit, ce qu'il
pensait de l'Histoire avec une majuscule,
et des histoires moins imposantes mais

plus palpitantes que chacun de nous vit,
il les a dites être des romans plus ou

moins tristes ou gais, mais des romans

nécessaires en quelque soi te à la vie, cai
vivre sans roman, est-ce seulement vivre?

Puis, pour conclure,l'auteur des «Trans*
atlantiques » qui manie lui même l'home
et le sourire avac tous les raffinements de

l'an, nous parla de ces deux traits d'u-

nion des hommes et des nations, du sou-

rire qui nait au berceau jusqu'à l'ironie

qui s'effeuille sur la bouche de l'athée

qui s'éteint, pour terminer sa conférence,
par une phrase lumineuse et adamaiine,
qui referma, comme nne clef magique,
le coffret de jade, d'où M. Abel Hermant
avait sa tirer tant et tant d'enchantement
pour la plus grands jo*a da public qci sî

LES DELEGUES DES PRINCIPAUX ETATS

SUISSE
M. Motta

HONGRIE
Comte Bethlen

ALLEMAG NE

M, Wbth M.

RUSSIE
ïchi tcberine

AUTRICHE
M fçhnbçr

DANEMARK
/VI SçaYcnee

Paris, 1 T. H R. — Selon le
" Gaulois M. Lloyd George
accompagnerait M Rarthou
à JParis. pour conférer avec M.

Poincaré.

M. TchitchériqQ
ei iVl. Bartbou

Gènes, 1. T. H, R — M. Tchitçhérine
écrivit à M Barthou pour démêntlF Que
le traité de Happait? CxHltient des clau-

ses militaires, et pour affirmer que ce

traité vise uniquement à la liquidation
des questions pendantes entre l'Ai lema

gne et la Russie, et eoastithd un сот-

mencement de sè'rlê d'accords particu-
lierB) et ajouta qu'il existe entre la France

et la Russie de nombreux points de con-

tact facilitant un accord potir toutôâ les

questions litigieasts,
La note qui srra signifiée

à la Russie
Gènes, 1 T. H. R. — Au cours de la

séance de la commission des aff .ires

russes de oe mâtin, M. Facta déclara

avoir répondu à la dernière lettre de M.

Tchitchérine, à qui il demande s'il per-
siste dans son intention de déposer eotî

mémorandum.
M. Barthou expliqua que la délégabon

française maintenaitnsa position déjà dé-

finitivement prises coRcernant ie mémo-

randum russe, contraire aux principes de

Cannes, et ne pouvant pas, à ce titre,

être pris en considération.
M. Barthou communique le texte de la

lettre à lui adressée par Tchitchérine, et
sa réponse, dans laquelle il rappelle que
la France ne fut jamais animée de senti-

ments hosti!e3 contre le peuple rasse,
mais a simplement combattu le gouverne-
ment signataire du traité du Brest-

Litowsk.

A ce propos, le T'èfùps constate que les
soviets sont peu quai,fiés pour accuseï

la France d'avoir pris une attitude hostile,
il y a q_n^j Q Shè. N'était-P#; pas Г "clôt

jbolehévtîfs Qui, par le traité de^Brest-
Li'îôw.-k, libérèrent les forces allemandes

pour la bataille finale ?
— La commission dos affaires ruesés

adopta pq matih RaMcle a de la note qui
Sera signifiée, à la Ruasie, lo spécifiant
que, conformément à la l'éso ution d

Cannes, les soviets reconnaissent; toutes

dettes et ob! gîtions pufe'iqâeS .
èontrac

tëes du garanties par 1 E at russe.

2o accordant un délai de paiement à

la Russie pour le paiement du capital
et inié'êts ;

3o rspoussant !â responsabi ité des al-

lies pour dommages sabis par la Ruzsie,
depuis la guerre.

La commission abordant ensuite la dis-

cussion de l'article "3. relatif ans bien-
privés étrangers eh ftussie, M. Ja-par.
dans une intervention qui proii-i ait me
grosse impression, déclarant se placer
dans le point de vue des hommes d'af-

faires. déposa un amendement dernan-
dant que, dès îetff ident'fication, les

biefis des particu'iers en Russie soient

réintégrés aux anciens piopriétaires.
M. Motta et Barthou, ayant appuyé la

pioposition belge, M. Lloyd George ac-

cepta le rebV'ôi de l'amendement Jaspai
au comité des experts.

Londres, 1er. T. H. R. — La commis-
sion des fiianoes з'е=6 occupée hier d-

la rédaction deé articles définitifs de la

note à envoyer à la délégat on soviétique
Le préamba'e de ce mémoire qui cl if-

fèro très peu du projet rédigé par la dé-

légation anglaise, a été ïîfaiûtenalb
agréé, il établit Fattitude du reste d :

l'Europe envers la Russie et ce que tout

pays est p r èt à faire pour aider la Rus-

.-ie II propose que l'importation des ar-

tieles de première nécessité en Russie,
dofflihence des que la Russie aura rétabli
la sécurité pour la posi ion des biens, et

dès que les d 1 ttes de guerre auront été

reconnues.

Le projet d'exportation à

crédit britanni , ne, par lequel
l'Etat garantit des transuc*

ti&nê Н6Ш. tiiè&èib jU^qit'à
concurrence de 20 millions de

Livres Sterling et dont seule-

ment 11 millions de Livres

SfevUnff Ê&nî déjà êiïgagèi,peuî
aussi servir pour le commerce

avec la Russie. La France, H-
mite son offre d'aide ii une pa-
clfimtAion tfifntv à cefië dé &n
Grande tiretagne, dans la Cor•

poration Intemationrle f corn-

me il est prévu par l'accord de

Cannes.

ÎLÏIê explique qu'elle ne peut
pas fournir fies secours finan-
eiers à p rt cette contribution

par suite* de* ildns îëê
district d vastes,

D'autre part, elle promet
d'envoyer un grand nombre

d'insfrument aratoires s

Réunion des commissions

Gènes, 1 r T.H R — La première sous-

commission de la commission économi-

que s'est réunie со mitin à 10 heures
soffs la présidence de M. Colrat.
Elle "a examiné la nouvelle réd.c-ion

de l'art. 45 du rapport de Londres, ré-

digè, par le comité des expert qui s'é-
tait réuni hier, dans l'sprè—midi Après
des échanges d'idées, la sous-commis-
sion sur la demande de la délégation ita-

lienne a renvoyé la rédaction définitive de

l'art. 45 à la prochain® séance,

Ьэ scos-S^tfeniission a« ensuite, voté

un article 45 bis, relatif eU ifaflslt,

La première commi.-s'on économique
sVst réunie ce matin à 10 heures *u Pa-

lais Royal, sons la présidence de M. Col-
rat pour coii'inuëf ia diafiusdiiJo sût* l'art.
45 Les délégations allemande, bri ârïftî-

qim, française iUli-nne et japonaise ont

exprimé leur point di vue à ce suj»t, et
la с.Ошmission a ensuite approuvé darti-
c'.e 45 dans sa nouvelle rédaction et elle

a commencé l'examen des différentes

pi opositions additionnelles déposées par
les délégations allemande et japonaise,
relatives â la clause dé ia Ilatibfi là plus
favorisée.

La prochaine séance aura lieu demain
matin à 10 heures.

Soviets et Vatican

Gênes, 1er T.H.R. - L'archévê-
qlie de GSneà dëelabâ â ÎYnvGj'é
spécial du New York Herald, qu'il
u'est pas question de Concordat
entre le Vatican et les Soviets, car
une formule de cette nature pré^
senlée par l'évêqde êaibolitjue de
Moscou, à titre personnel, a été re-

jetée par M. Tcbichérine.
S S. le pape est surtout touchée

paria mi ère du peuple ruâse, et
elle est animée d'une grande solli-
citude pour l'Egée catholique
Russe.

LA VIE COCASSE
Grisée par priïïlèfhps naissant, je

promettais, Vautre jour, mon désœuvré-

ment, hors la ville, pour mieux apprê,
cier le réviil de la nature,., /'effat'4 Siïhs

but précis, au gré tfë ftïa fantaisie, lors-
que -- eà ! épouvante ! — je vis se dres

ser devant moi, une horrible v'père;
mon effroi fut violent mais le dangefeïit
ophidien me rassura èteû ïïi'te, me dé

clal anl que jë n'avais rien à redouter..

Rf venue de ma terreur, je me ressaisis

et repris aussitôt courage ; voilà unt

bonne occasion, pensais je. dinterviewef'
an reptile pour ttppV'efldrë ce qu'ii pense
des humains, d'autant plusque les vipères
bien intentionnées ne sont pas légion..

— Excusez ma curiosités, тайь

voyez-vous, t.ous oh/fê-3 gÇhs de l > presse

ftotis sOihmes quelquefois indiscrets avec

notre rage de tout savoir... cl notre im-

pudeur de vouloir tout pénétrer...

et je suis édifiée sur votre opinion, à notre

égard
— Vous êtes excessive...
— Pour ça non 1 j ai suivi bien des

babillages à la Patiipagtle, je Дь îe té-

fftôfrt, discret — même indiscret —

des idylles nouées jous les bos

quels ombreux, j'ai écouté bien des

papotages et je fus vraiment s'twéfiiifê
des commérages, dès ragots et des médi-

Haul-Oomniissariat
!i iipÉlip Française
EN ORIENT

Session d'examens primaires de
Mn ÎOM

U m si ssion d'examens pour le Gertifi-
icUs d'E udes, primaires élémentaires, le

sHgnement secondaire, soie ie GeitUicat
d'E'udes S' condaires .-oit le diplôme de
fin d'Emd s de l'Enseignement Secon
daire des Jauni s F*des.

Des livrets de i-eolarhé pour. < nt été
joints aux dosSiefS.

L'âge minimum t x ;gé dis candidats
-Si 'Y 17 ans au 1er juillet de l'année
courante

Le p'og'Smme appliqué dette année
< êt, [ Sur ia df.l'nière f<rSçëlni de 1913

Date d'inscription :' â jiiiii fjettiikt dé-
Ira.

|du Brevet Snp^rituiq
j 1V Éacalatitcttli

ion aux épreuves

'sauces dont v us agrémentez vos propos. . i r „ .

-

. , r > . r , , .- .

. ...

■ Brevet Eemeptaire et E Brevet Supeneur r<»e л ..- лЛ • j ,

ho re pauvre langue d'.stulé du miel, a ,»gQ eigdemei.l primaire, sera duVeitë }РшеЛ de jbiff'iccori->f'
''4 b ln !V1 ne '

côté de la vôtre . t du 18 juin an Го> n \№ au Haut 1 e ,мвпpt!

— Quelle hyperbole I jG-mmi-shnat de la ÈHpi.Bliqjp F ançai^e

- iahtnotre ton.;tÀmb»M ^*namPén>- I . J b, ,

r
•

! 1 Crrlificat cl bludc* Pri /77 urc.s Pl^nifii~* Юn ии Ьйссз !^ п^Вйг

gage de reptile, nous venons de lancer ,

2 Gertificai a c.iuaes rnmnres tzicmui j fiséfg u]lérjenrpmpnt
une exressïon nouvelle : nous qualifi rons J

f'onr tous rensei-
gnements complémentaires d'adresser au

désormais de médisanc •& humaines, toi t

propos de vipère-, parlittilièFetilch f
acerbe . Je vous invite à rapporter cette

interview à votre journal; peut-ère
aura-l elle quelque salutaire effet sur

votre misérable humanité ..

Corps tapait!» français
de Conslaiiiiiiople

? -"t 4^ «r. f* -1 r : f-. *■ r* >-» ■

.U. U JUJ

i Je rougis de ce-nfusieti Cl tirapprêtai*
~ Oh! alla donc, Je sais faire la;. h ,аШ ф

.

стс um injinie
part du metier.,, souplesse, mon interlocutrice rang anie

SoM-ce ИИ argumente gavroches <P'\ disparut som rhcrbe hanle ..

en furent cause ? je ne sois ; toujours GaVachette
esl il que je gagnais la confiance de mon

étrange inlerloculrice.
— Vous devez savoir que la gent

retapante, dont je fais pur.ie, est furiea•
sement montée contre votre honteuse

humanité !
— Pourquoi donc s'il vous plui' ?

— Vous en ignorez la rai.-on ?

— Qu'est-ce à dire ?

— Savez-vous que l'idome dont vous

faites usage, est plein d'expressions ou-

trageanUs pour notre espèce ?
— Comment cetù ?
— Tenez, vous dites couramment, à

propos d'une personne médisante : Ma-

dame Yxe, a une langue de v père, Ma-

de twisalle Zèdeesl une vraie vipère, etc.

(dans un sens toujoars péjoratif) vous en

a'ozz ut. cuicl ! vous cuirs:, les btvèdss

Conférence
L'S conférences de Gi ata SmVi'l, то-

L, l'arjsîiêdlSH

Au Maroc espagnol
L'offensive contre Raisoull

Madiid, 1er. T ll.lt — Les journaux
apprennent que l'offensive contre Rais-
souli déclanchée par les Espagnols le 21

avril, se poursuit dans des conditions ti és

difficiles.

I Со

ииг fuçozi de paris;

mentanément suspei dues, seiont rem-

placées pa> one série de promenades
organisées à travi г.ч Ls sites les plus
pittoresques de la ville,

MM les officiels d s armées da terre

et de mer et leurs famille-, ainsi que les

membres de la colonie française sont

invités à assisier à ces promenades dans

les mômes coéditions qu'aux conférences
Les car es d mvbauon d- ji déliviées,

sont valables. La première de ces pio-

menades, aura lieu ie vehdudi 5 ruai.

« MM Thomas et Papadopouio?, la diri

£S?or.t eî gcidsront les protrînadec enteer

Li/f
ET NOUVELLES

I - с' г

pltin...
— Nullement ! c'est avec conviction

que vous médisez de notre espèce ; nous

sommes pour vous le paragon de la me-

disancc...
— Cependant...
— Mon extrême souplesse me permet

de m'insinuer un peu partout... et je suis

affreusement déçue sur tes humains dont

vous faites partie.
— Permettez...
— Dans mon existence d'ophidien*

j'ai roulé mes anneaux un peut partout.

't t"e- n-r--r.S4.-3 .-»n V J» '"•л-.Опг-г A й U iiiwi • w « I 1-

Aïvan-Sâxbï
'

fUi Brevzl Supérieur.

taires.

Les épreuves du Certificat d'Etudes j Haut Commissariat de France (luspec
primaires élément au es commenceront le tion Gaiiéra'e dvs E udes F. ançmse.-l
16 juin à 18 heures 2u.

L.es Ch f.-d'établissements ou les ns-

titutcurs qui ont des с lèves à présenter,
d esseïont pour leurs écoles, l'état d^s

candi la s au Ccrôficat dEtudi portant
1 s noms et p'énoms. la date et le lieu
du nâissrfice, 1 deu gure de la famille,
la n^ti mal,té et ia signatme de cli que
candidat.

Les ièe- de famille ou toute au'res

personnes qui présfnbnt des candidats

i-o'és, n'appartenant à nucune éco c,
foi reiront Issn imes indicaG irs.

Tons ces états et listes s. ront rdressés
directement an H au: Commissariat (lus-
о с ion des Etudes frai çaises) avant le

2 juin den ier délai

II Вr il)et Liém eniaire,

Les épreuves du Brcvu t Ë êrnentaire
« ommti-.ceri ni le 20 juin 1922 a 9 heures,
les demandés dinsciiption étables

conformément au modèle réglementaire
(page 6 du programme) et accompagnées
d'un ex rait de l'acte tie naissance, se-

tout adressées au e n u! gér;éral de

France. La s'gnaitre drvra è re légalisée
par le courul tt les droits d'txarntn ac-

qnitlés au consulat.
D est rappelé que :'âge rruriimum exigé

d s car didais est de 15 ans avant le 1er

juilet de l'année courante,
Le p'ogramme appliqué cet'e année

tst obligatoirement le nouveau pio-

g'amme (programme de 1920). — Date

d'incîir-îïoa : D Ida* {Czruizz CileA).

AféSAS^A© S
ET LEGATIONS

Muza Djevadkh n, conseill r da l'am
basse du d Perse, est arrivé a Gin-tan

tinople. Le nouv -I ambassadeur Mizi
I-âc khm Mo rf hklTsu ud Devle est at-
t nlu dcniim en oo're vii'iè.
i épart du prince héritier de Perse
L,^ piince h ntier du Perse a quitté hi i

Constun'ii op e su ren iant à Tehàrao via
A ' X-ndreiie. D s repre-entaiiis du Sui-

tar, dj p nce héiitier, du graad vezir
et du mimsue d' affaires étraegèr- s ont

salue le pr.nce a son départ.

Conseil desministres
Les ministres ont délib ru hier, -ous la

présidence du grand véz r Tevfik pach ',
au suj u de la questio > de la paix et ont

pris connaissance des rapports envoyés
par les rep ésentants de la Sob ime Pur e

auprès des puis-ance aliiéis

COKiR'lUTîAUTÉ GRECQUE
Le patriarche œcuménique vil'égiain-

i\ra pendant l'été a B-b к où Sa Sainteté

Las amis de FAngleterre
Saï l Muih, ex-sons-îeerétaire d È at i

la justice, Djéma! b°y, ex ministfft àa

l'intérieur, Moustifa Sabri effedi, .-éna-

teur, ex-Ch^'klî-ol-Islarn ainsi que cei-

laines autres personnalités appartenant
au groupe des parfis d'opposition ont dé-

eidé de faire revivre l'Association dee

amis de l'Angleterre qui avai 1" dù provi-
so.rcment cesser* toute activité.

Chàz I s kémalîstes

Abloui'fih Az ni effendi député d E lu-

Chéhir, Moussa ci'fendi, député de Smyr-
ne, so «t candidats au commissariat du

Chéri, vacant à !« suite de la démission

de Hassan F hmi rffendl.

Les ex-mifiistres unionistes

L'ex-ministre unioniste da ravitailla

ment К-ra K^mal qui se trouvait à An-

gora a passé huit jours en notre ville.

Une entrevue à Balta-Lîmâri

Sadik b-y, président du parti de l'Eu-

tente Libérale, a eu une entrevue avec

Darnad Férid pacha en son conak.

La gestion de Said Molia

Le ministre ds la justice a terminé
l'examen du dossier d'enquête conce nant

ia gestion de S-i'J Ma ia, ex-sous-eecré-
taire d'Etat à ce ministère. L'acte d'ac-
cusatioft Vielit d'être rédigé et sera fou-

mis incessamment au conseil d'E at qui
statuera sur l'ouverture ou non de pour»
eUiteS,

Arfteées ei déparié
Le prince égyptlefl Alfir Ibrahim, ac»

compagne du Dr Raisonnief èt de sa suite

sont anivé^ en notre vile Ils sont des*

ccîidiîS й ! Hôtel Tokatiian
Sont arrivés bée? pâf le 8.0 El Suley-

man Edhem bey, de Pari.-; le fi^pitalfiP
Resseli, de Londres ; Mmes Mî-sirii*
AiahVerëi et D Missirli, M. Bogos Mis-

sirii, délrghë, t!é Raris j M Ëalfayan, de
Berlin, ete.

—Sont partis aujourd'hui ; le с loneî
Noftfi, pour Londres ; Je commandant

Riiss&ndi pour PaFiSj M. Abel iiel'ùisnfj
[our Sofia, Miîê ¥/î»li^nherg, ронг Pra-

gue, M Carmen, pour P^ris tfO*
Lîman von Sanders parla

Le bjagadarhÛrd a fipfend que Liman
von Sanders pacha a fait 1й $4 аУгИ â
Berlin une conféience sur les
d'Osient. L'ex-commandant en chef des

troupes allemandes en Turquie, â fait Ив-

pôlb'ffie des paysans et des commeiçants
arméniens il s'ëSi efforcé de démontrer

que les -Allemands n'ont êîê polir Rgfl
daus les df portations et les massaefêà
dont l'Union et Progiès fut responsable.
G« comité fit. exécuter Ces Btroettés pir
l'in'ermédiaire d'une multitade de fonc-
tionnaires subalternes tares

.Les orphelinats américains
de Trébizonde

L'Orient NeWS apprind que 1rs auto-

filés kérpalittes de Tréb Zoftde ont rendu
de g ands honneurs à miss Апйй L, Da--
niels de Во-Ion, la directrice des orphé'
liaats a ïâricafus de .Tœbzolde, â Foc-
èasidn de son départ i our les Etats-
U lis. Fé 11 y b y, commissaire de 1 inté-

rieur, S uni b y gouverneur de Tu bizon-

tic, M hmed bey, commandant militaire

et Hirsscïu effendi, maire de Trézizonde
ont asfcts'é à la icception organisera cette

Occasion,
1* pesté

Un cas de peste a été constaté à О ifl-
G (pan dans le café de Vèfl Agha sur ia

personne de ДЬ hmed Hussein ilg® йе» 16

ans. Toutrg !efc mesures ont été pJses'.
A $ te-Marie Draper js

DiiTilhofiq à 4 h §0 de i'apiès-midi,
une simple mais émouvante cérémonie
réunissait, dans la chapelle de сече рй'
r isse, les Tertiaires de St Français et un

nombreux gioups de parents et d'amis A

l'occasion du 50uie anniversaire de l'en*
Fée dans le Tiers-Ordre de Mlle Antoi-

n tte M oino JEn des tt rmes emus et v,

b-unt-s le T.R P. Leonardo, qui officiait,
expliqua à l'assistaDCe la por tee spiritu^ fie
de la cérémonie et, le triomphe de cette

institution qui s'est maintenue d^ng l'uni'
V Is â travers bs siècles L'orateur t&i-

u,ma par l'eloge de la icine dujuor, sur'

m tè e di laquelle il plaça, ensuite, sni-
vaut l'as g j

, une couroano de lauriers
d'or

A l'iss .e de la cérémonie les félicita-
bons firent ; dressée à Mlle A. M rit о

dans l ;s -f lous de la paroisse,où Mr.H.G.Z.
.-on petit neveu, prononça une allocution

d cirèoœtance qui fat chaleureusement
àj'pi udie. С V.

Le port de Shangal
Lond'es, 1 ')r. T H R - Dans non

supplément со nmercial du 22 avril, 1s

T mes pub ie un rapport d" la coniu--is-
sion chargée d'envisager les moyens
d • méliorer l'accès du port de Shaogsï,
Les exports préconisent des travaux d'ap-
pr.jfoadi.-8ement, de dragag) et laçons-
tiuclion de quais et entieports.
Matinée littéraire,

artistique et dansante
L'Institut français dirigé pa MmeLaloy-

Lâs personnes ufceirêasee de prendre
part à cette excursion, voudront bi n .-e

réunir le vendredi 5 mai à 15 heures

très exactement, à la porte de Top-G ipoo.
La promenade prendra fin vois 17

heures 30, â Aï van Serai. Les assistants

pourront prendre pour icgagner le pont
île Gnlita, un des vapeurs qui font le

service de la Corne d'Or..
Il est rappelé que le.-, membres de la

colonie française désirant obtenir une

carte pour assister aux conférences ou

aux promenades, doivent en faire la de-

mande à l'officier d'ordonnance du gé-
néral commandant le Corps d'occupation
fiançais de Constantinople, 2

Les épren*#» dn Brevet Sepérienr сот- f

menceront le 25 juin à 9 heures.
Les dt-roandés d'inscripiion, établies

conformément au modèle réglementaire
(page 19 du prog amme de 1919) seront

adressât s au consulat généi al de France et

les signatures légalisées par 1 ri. Les droits

d'examen seiont acqui tés au consulat,
Les demandes mentionne ront la langue

vivante choisie par le candidat et seront

accompagnées d'un extrait de l'acte de

naissance et d'un des diplômes ou

certificats exigés, à savoir: soit le

brevet élémentaire soit le Brevet d'En-

seignement primaire supérieur, soit la

première

, . , IvaggiofU donnera le dimanche 14 mai, н
se propose de f-ire v3=t юг vtoa ?a-1, Uo!oa S h 1.2 P .m sa fàa

k,i C24 est

Dimanche prochain i ne messe de Pc-
qiiicm -era chantée en l'ég ise de St-Ni-
colas à tia ata p>ur le repos de l'âme des

vicimfsde la légion Pot tique. Melatios
IV, entouré des meinbtes du Si-Synode,
officiera. MgrZ«vm, patriarcim des Ar-

n éniens a été invi ô à assister a cette

cérémonie.
COMMUNAUTÉ ARMENIENNE

M. Ekuayan, l'évergète arménien de

Paris, a affrété une somme de 20 000

livres turque à la fondation d'une grande
école nationale arménienne à Coum-

Opou. Les travaux de çonstlPction ont

partie du Baccalauréat de l'Eu-; déjà commencé.

Il comprend Ixi Duuvlvnc ccmc-dm tu 3
actes en ver-, des danses, du chant, lo

Lut tel des 4 saisons œuvre de Mme
L iloy-Braggipttj m qui sera interprété par
1< s élèves de l'Institut.

Une sautene clôturera cette mû inée à

1; quelle toutPéia voudra assister.
Les bi ibis; sont en vente ch г Mme Brag-

giotli. 132, Rue Sira Selvi. 3

•- ШП1 , m M MiMmW |iHiiiTîi-nriH

Aucune suite nesl donnée aux

communications qui ne portent pas
en caractères lisibles la signature et

( adresse de l'expéditeur.



La Bourse
Cours des fonds et vaieurt

2 mai 1922
fournis par !& Maison de Eanqu •

rSALTY FRERES
57 Galata,Mehmed Ali pacha han 57

Téléphone 2109
GOURS DES MONNAIES

L'Ol
Banque Ottomane
Livres Sterling
Francs Français
Lires italiennes
Drachmes
Dollars
Loi Roumains
Marks
Couronnes Antiich.
Levos

GOURS
New-York
Londres
Paris
Genève
Rome
ithènes
Berlin
Vienne
Sofia
Bucarest
Amsterdam
Prague

DES CHANGES

650 -

292 —

648 -

2?g -

15? -

90 50
145 —

•20 50
10 25
24,40
21 --

68 25
650 50

7 37
3 50
12 70

DERNIÈRE HEURE

1D4 -

4000 -

93 25
20 5,8
1 73

34 50
Là Bourse de Paris

Paris, 1er. T.H R — La liquidation
fut très facile ; l'argent Lès abondant
vaîui 2 lf2 (>io environ, au parquet; et
G Ij4 0{0 en coufissej

En couii se les C0 Qî sont générale-
ment ferme». La De Boeis fait un bond
d'une Vingtaine de francs.

en Rsnei «Si StîDhïo
Roms, 1er A.T I. — Le tribunal de

llôme a homologué le concordat proposé
pour la transformation de la Banca 1 a-
lia di Sconto en une nouVellë institution
dite la Banque de Crédit National.

!■■■»——я———■

L'Entente Lierais 1

soutiens ses délibérations
L'Entente Libéral î a tenu hier

une réunion fo:t importante au

siège central de Chehztdé Baclii
somla présidence de Vasfii Hodja,
Deux membres du parti arrivés
dernièrement de Cilicie fournirent
des renseignements détaill s sur

la situation en Anatolie. Les dé!i-
bérations durèrent plusieurs heures.

Les Alliés et l'Allemagne
M. Lloyd George ne compte pas

pouvoir retourner en Angleterre
avant trois semaines au moins. Il y
a des raisons de croire que M.
Poiacaré accepteia la convocation
des signât ires ^du traité de Ver-
sables., pourvu tfuë ta réunion ait
lieu loin de Gê tes et que les de-
mandes à l'ALemagne soient for
mulées au nom de la commission
des réparations,

(Radio américain)

Le Dr Hanemlaii victime
d'un attentat à Yédi-Coulé

Le nrobième de la delta russe .

Une scène tragique s'est déroule è lundi
"

-i î m* dans l'après-midi, dans un vagen de

ЗИЛ LatS'UniS j tramway à la station de Yédicoulé.
, , , . . ,. . .

I Les dôcteurs Hacomiao et Manueliar
Les cercles américains discutent vcn , lent de qui „er №4р,ы arménen

lé projet de constitution d une corn- | Vl . ! l[2 et avai,nt pris place dans le

mission p.)iir l'étude du problème famway pour ivntrer ch z eux, lors-
le la detti russe. D'autres de* qu'au momeut où le tram allait su mettre

nandent que ce problème soit sou-
1 ' !— *«•

mis à la Ligue des N Rions.
(Radio américain)

Les étrangers en Chine
Bien qu'il n'y ait pas de danger

immédiat le corps diplomatique a

demandé au gouvernement de la
Chine d'étendre à toute la vi'le de
Pékin la neutralité qui a été garan-
tie aux quartiers étrangers. Les
ministres d'Angleterre, de Fiance
du Japon et des Etats-Unis d'Amé-
rjtque se proposent d'augmenter les
gardes de leurs légations respec
tives. (Radio américain).

ZOYA

JL

1922. en se réservant toutefois
contrôle sur Es importations.

(Radio américain)

le

PLISSE TURQUE
AH Kémal bey répète
Ali Retttal bey répète daos le

Pty&m-Sabah combien est impé-
lieuse la nécessité de la paix ge-nérale pour l'amélioration de la
situation économique du monde
qui traversa une cris© formidable.
U estime que й» restauration de
cette p«l* èn Europe est possible
par la tin de l'état de guerre exia»
(Sut entre la Russie et les puissan-
ces de l'Entente.
M. Lloyd George déclarait dernière-

ment entre autres choses à on journa-
liste ce qui sUit â propos de l'objectif de
ia conférence de Gênes :

i Au moment où nous nous tei bns
avant-h er à bord du Danie pour a
ter au banquet royal, les marins itt liens,
de jeunes troupseis ont clamé dès quMs
nous virent : paix 1 paix! paix l

» » • » % к * * % •

Lorsque noms traversons n'importe
quelle contrée de l'Europe des masses
humaines implorent de nous li paix en
arrêtant ro* équipages et nos tïai&s.
Celte f fferveset nee pacifiste est géné-
rab. *

L-s bolchev ks n'acceptent ni u'tippli-
quent aucun d-,s principes de justice et
de droit de l'Europe. La propriété privée
en Russie c«î Sbumise à des restrictions
Vous na pouvtz ê re le propriétaire

Le slarbon étranger
Lii iffiirts I'MjiJi u

La résolution présentée par le ridé d'aecordcr h franchise doua-
préside,d uriffitli en faveur du gou- nière au charbon importé de le-
vernement provisoire pour procé- j tranger du 1er mu au 31 août
der s rns délai aux élections da is

Plriande raériiicnahq est appfou
vée par la presse anglaise.
Les événements de la semaine

dernière, parmi lesquels la soumis-
sion des troupes IrrégUiiÊfes au!
forces do l'Etat libre de l'Irlande,
indiquent que le gouvernement de
Etat renforce son autorité dans les
zones où elle était douteuse,

(Leafieid Press).
La population de l'Irlande du

Sud manifeste son dégoût crois-
saut des procédés extrémistes et
demande l'instauration d'un gou-
Vernement stable conformément au
traité signé, (Leafieid Press).

eh marche, une détonation retentit et le

Dr llanemian s'affaissait sur sa bm-

quette. Son col ègue se retournant, aper-
çut derrière lui l'agresseur, un révolver
â la main et qui s'apprè'ait à faire feu
de nouveau. D'un geste prompt il réussit
à détourner forme faisant pariir le coup
qui 1? b'essa légèrement ft la main. Sur
ces entrefaites l'agent de police Houloussi
ffendi qui s'était précipité dans le train
réussit à maPriser le meurtrier qui fui

conduit en prison.
C'est un arménien, du non de Saikl

Kapandjian, qui avait plusieurs fois été

hospitalisé à Y» dikoulé et qui, habitué
au dolce far niente de l'hôpital en vou-

lait aux médecins qui l'avaient fait partir
■oi é at de santé n'ex'geent plus aucun

•soin. Les Dr Pechmaldj', Ma kass, Yacou-
ulân Ç't О h-in bey ont donné les pre
ûiiers soins au Df Hanemian dont l'état
est fort grave,

les c^puaieata aériennes
Lonnres. — Les experts du mi-

nislère des forces aériennes ont
élaboré un rapport concluant à la
révision du projet des commuoica-
ttons aériennes. Le ministère a re-

commandé au trésor d'accofder
toute son assistance. Les industries
britanniques souscriront des sub-
sides, eu égard aux avantages
commerciaux qui découleront de
cette reorganisation,

(Leafieid Press)

USME
DEVAIT LES

Par
MICHEL PAILLARÈ 2

L'entrée en scène du kémalisme.—
Le traité de Sèvres. — L'accord
d'Angora. — Vers la paix d'Orient,

I fort volume de 500 pages
En vente aux bureaux

du «BOSPHORE»

Prix 150 piastres
Plusieurs de nos lecteurs nous

ont demandé des exemplaires du

Hure de notre directeur sur Le Ké
malisme devant les Alliés.
Nous venons d'en recevoir de

Paris un certain nombre. Nous les
Pnons volontiers à leur disposition.

I]XE MERVEILLE! SE CRÉATION DE

DIANA К ARENE:
Passera Vendredi au Giné-Maglc

Dans ce rôle complexe et attrapant 1 originale artiste incarne

ne troublante créaturecontre laquelle la fatalité s'acharne, mais qui
'obstine ci opposer au destin la force de son orgueil et de sa volonté.

иSoeiéié d'Electricité
Installations à crédit

La Société d'Electricité informe le pu-
b'ic que pour lui faciliter l'exécution des

installations électriques dans les maisons
et appartements, en lui évitant le paie-
ment en une fois d'une somme assez im-

portante, elle met à l'essai un système de

paiements par mensualités ;

Les installations exécutées sous le con-

trôle de la Société, par des entrepreneurs
avec lesquels li Société a conclu un ar-

rangement spécial, seront payées par le

client èn versements mensuels consé-
cutifs.

La Société se charge de l'encaissement.
Les personnes désireuses de profiter

de cette facilité sont priées de se présen-
tt r au S.ège de la Société ou à l'un de ses

BmC.4tlx auxiliaires pour recevoir toutes

indications ùl i!es -

ADRESSES:
Péra, Mèiro Пап, 1er èUpb, chambre

No 10, Tel. Péra 692 693.
Stamboul, Bab-i-Ali Djadéssi, Téiéph.

Sîamb. 1288-89.
Yénikeuy, Yéni-.Djadéssi No 133, Téléph.

Bebtk 125.
Arnaoulkcug, Birindji Djadé No 95-9

Téléphon Bébéк 11.

Banque Commerciale Ottomane

i on deux mots qu'il s'agit eu fespèôe des
f AGliéFfiens, des G'ecs, des Fellags mu-

sulmans, voire même des Turcs qui от
évacué en mas^e la Ci ici© dès qu'il-
virent le croissant remplacer le drspéau
tricolore. i

L^s Turcs ont beau se démener à Fex- j
rès pour démontrer l'eùrs dhjbèitiohs iu -

'

léranffcs И bienveillantes envers les p;u-
oies qui se trouvent sous leur . joug, rur

tout, dans un moment où la question des
•roits des minorités f pahle ÎHiSgranle

,©t t-SseBllfiiiè des conditions de paix, ils

j prouvent par leurs actes la fausse'é de
'

!»i

La vie drôle
et ia vie triste -

-(0-
Les pereewrs fie nfinrailles

Si rende noto a tutfi tfli ITA-
'j fANi, Miagffiwenni, d'rmbo
i sessi. residenti a CosiiinHnf**
poli cite con il giorno Ki Mсg -

rn c,, net locale délia So•

MM. les actionnaires sont convoqués
en Assemblée Générale Ordinal.'e, pour
Mercredi, le 17 Mai 1922, à 10 h. a m.

on G ub Arménien, Grand Rue de Péra
au-dessus de Singer)

ORDRE DU JOUR

lo Rapports du Conseil d'Administration
et des censeurs sur l'Exercice
1921 et présenla'ion du Bilan au

31 Décembre 1921.

2o Approbation du Bilan, décharge au

Conseil d Administration de sa

gestion el résolution sur l'affecta
lion des bénéfices réalisés au 31

Décembre 1921.

3o Election d'administrateurs en rem
i

j j lacement de ceux qui se retirent

conformément à l'Art. 13 des

ÉtatUtя
о Election des censeurs et fixation de

leur rétribution.

Les Actionnaires propriétaires d'au
moins vingt actioriS qui désireraient as-

iv

CONSTANTINOPLE
SHIPPING & FUEL Со Ltd

fine, Théo. Reppen)
Johnston Line Ltd

Le s\sJPEJi TJVIANA est attenda
d'Anvers et Liverpool veis le 26 avril
chargera pour Bourgas, Varna, Gons-
lantza.Galatz et Braiia.
Le sis VENICEest attendu d'Anvers

vers le 10 mai et chargera pour Bourgaa
Varna, Constantza, Galatz et Braila.
Le s{s JDROMORE est attendu

d'Anvers vers le i0 mai.
Le sis AVIEMORE en charge à

Anvers, quittera vers le 20 avril.
Le sis WIAtCrA TE en charge à An-

vers, quittera vers le 5 mai.

SERVICE DE RETOUR
Le sis INCEMORE est attendu

, de la Mer No ; re le 25 avril et chargera
directement ponr Anvers.

Rvenska Orient Linien
Le ê\s8MYlRNA est attendu de la

Scandinavie et d'Anvers vers le 10 mai
et chargera pour Anvers, Hambourg et
la Scandinavie.
Le s]sORESSA chargera en Scandi-

navie et Hambourg lin avril pour Alger,
Alexandrie, Gonstantinople.

I Le sis SUUNA chargera en Scan-
dinavie et Hambonrgcommencement mai
et à Anvers yers le 10 mai pour Le Pirée,
Smyrne, Salonique, Constantinopie et
Constantza.
SERVICE DE RETOUR
Le sisVARJYAest attendu de la Mer

Noire vers le 25 avril et chargera pour
Anvers, Hambourg et la Scandinavie.
Le sjs IAEEA chargera à Gonstan-

tinople fia avril pour ie Continent et
la Scandinavie.
SERVICE AMERIQUE—LEVANT

Prince Line
Le sjs CORNISH POINT a

quitté New-York le 21 avril et arrivera
vers le 12 mai.
Lo sis tSERVIAN PRINCE en

charge â New-York pour Smyrne et
Gonslantiuople quittera commencement
mai.
Pour plus amples renseignements,

s'adresser à îa Gonstantinople Shipping
et Fuel Go. Ltd., Galaîa, Hudavendighiar
17. Tél. P. Péra 3210—1?-

d "h 'mujenb 'e, vous eRsturuz le loca-l leurs paro 'e. Même avmt cette loi 1
tai'o, le bénéficiaire sons certaines con-j p b 'ic éUM.t éd Ré Sui1 oë qui se passe en
aitious impojdQs par le gouYornemePt... i G lLie ou daos d'autres régions réoacu

и»--..*-, .л..

pies par les Turcs. Tout le monde sait
fo 1 1 bien ce qn'il advint dnrant la pé-

Comment voulez-vous que l'Europe : éta
bhsse ses relations ьУес un pareil gou-
vernement ? L'Europe n'est elle pas en
droit de so mettre en garde contre la
propagation de ces ienovatiofis fiocives.
qui la bouleverse^, et ruinent les institu-
ions sciuo'tes de la civilisation ?

ЛТагте économique
Le Tevhidi Ufkiap poursuit ses

L--svoii& qui reparaissent après que
ques mois de si'euce Ils ont opéré cette!
fois à'Ghehz tdébachi, quartier Calond r

hmé» dé nenajr ant prosqie tout le stock
du mercier Toloraki qui, en relevant
avant-hier matin, h volet de son maga-
.-in en vit avec stupeur les rayons aux

! trois-quarts vides et un éntffmè ! rou dans
la muraiRe.

La polie infirme,

On gar?*brlele l'appartementJ i» - A . .
- i

cietà OpéraifiXiaiiuUU f+ь Pvrm f lister à la dite Assemblée ôii ьз faire re-

prineipierà la vota&ione, cite] Présenter, sont piiés de déposer leurs

si profrttrril flno alSI rfell»
/ л

'
»... par les établissements de crédit de notre

V felemoneЛP
, ,os tard |e ч Mai ,ш am

.SEt MEH&RI uecenfialCon- Cpi se3 de la Banque>
j Vonsiglio delta Cbtdtiitts

riode 1916-1916 des bLnS et d< à p o

p iélok appartenant aux milliers d'Armé
nions dépoitéset massacrés. En Turquie
comme tout est sanctionné par des
lois, « 6 « 4 i s , ; s .

'Union et Progrès promulgua la loi
rtio 'trwus* » d8s biens ab adonnés. *

Le gouvernement kéma'ista promulgue à
s n : ou r uns loi idéatiqus,,
Netis savofis déjà que bien avant l'é-

Vacuation de la Cilicie d^s émissaire-
ou onn tes recommandaient à dro te t.
\ gauche de ne rien acheter ans rire-
û ns, même avee ЙЙ râbais dé où 0[0
c. f toiis ionbiens resteraient entre lis
mains des Turcs.
Nous savions que les biens des réfu-

giâs arméniens d© Marach i ôtaiettt saisis
et qaeiesi'3o|o 'qui jeurs étaient alloués
léuf étaient repris en coirs de route,

La promu'gation de cette loi ЬлгЬагь
vient consacrer d 3s faits acco np'is

Le monde extérieur trouvera Sans doute
eei!e-ei ccftfotmB aux « garanties »

accordées. . En présence de ces faits
xode d s réfugiés trouve une justifica-

tion de plus. Ceux là donc ont raison qui
avtcles réfugiés, insistent que le seul
moyen de sauver ia Cilicie consiste à lui

i accorder tin régime svécial, et que les

JnïfccStés do ta ?srcda doivent iara
i vcgîirdess litt? ds Cûîmeo gorsuliss mlor»
[j nationales. Cette loi inhumaine est un

nouveau défi au fnonde civilisé

■publicirtioos provocatrices ea dè-
njgrant les sentiments et lès actea
des éléments ailogènes, non-turcs,
du pays 11 pousse li Cynisme jus-
qu a insulter ces nationalités en
déclarant qu'elles sont dépourvue
complètement de gestes nobles tt
de sentiments humanitaires. Il les
accuse de n'avoir qu'un seul objec-iif et de n'obéir qu'à des sug-
gestions étrangères (1/1)
L'a'me économique est une arme dont

ka pui.-sancQ ne connaît pas de bornes
dans notre pays. Si nous avions su nous
en setvlr nous aurions établi jusqu'ici
notre souveraineté nationale,

"Le revirement qui se manifeste aujour-
-d'hui, le calme dont font preuve les élé-
ments non-turcs sont dus aux succès
£<г:з nous a valus notre lutte nationale,
cornent lt eclidaritô des Тйгсз ds Ccrc-
^^Г«Г|м0313| C'v>«3cGÙ«.VQ ci<*v.3 С.Э
UAnr.toiia ( î ) Czz3 la question do boy-
coteuft des éléments a tofrènes.

PRESSE ARMENIENNE
Déjà maîtres.

Le DJagndama'd proteste 6пег-
giquement contre la ratification
par l'Assemblée nationale d'An-
gora-de l t loi barbare relative à
la vente aux enchères des biens
des rt fugiés en AnatoliTct de ceux

qui se sont enfuis à i'étrang'èr par

ùe ilmè Préuérici â Fera
Dans l'apiès-midi de dimanche dernier,

des cambrioleurs ont pénétré dans l'ap-
parfi-ment de Mme Frédér'ri-Aubléj sis
ruë Lafrlstan. Les malandrins ont enlevé
la somme de 550 livres, que'ques titres,
d ux montres, ain^i (jn'une dizains ds li »

vres, apparte ant à la bonne Voilà, cer-1
•es, lu nèiire hse jôuhjcè peir к S si» 2

nistres opérateurs ; souhaitons qu'ils 14:x

pLïfi dans D p' icon ,

Une ir^^ieiwe partie A* pamoaane

Âvtfnt-hier, le capitaine H i-ni bry,
ommandant du bataillon de gendarme-
re de Scutari, s'était, en compagnie
l'une dam@) rendu f>. une ferme de Validé-
TchtsKlé et îj'êLêait trSh^ùiii§hl f fit atfec
sa con pagne, assis au pied d'un atbre
orsque le fils du fermier s'approcha de

l'officier et sur un ton insolent l'invita à
se retirer. Husni bey tira son révolver et
pour effrayer i • paysan fit feu, en l'air, à J
leux replises. Or, ce d micr, s'étant em-
paré d'un gourdin pour se préc'i iter sur
Husni b y, l'officier tira dans la direction
de son agresseur qui fut aît«vat en plein
visage et conduit à 1 hôpital de- Gumuche-
Souyou. Quant à Husni b&y, il a été con-

s gné au со nmèadement général de 1s

I
le urne rimarranno apertc

itêtfi i giomi dalle ore 18 aile
,80 e »ielle JOonieniche dalle Ю
aile iïè.
le schede per taie votaxionû

saranno distribuite alla So-
ctëfà OpeVQiîa da apposlta (ont-
missione, dal 1 Maggîô pï'98*
&hno? tutti i giomi tanto fe-
riaH ehe festivi nelle ore sfesee

buinâicitîêl
La gitint i delle ele&tôni

Gonstantinople, le 10 Avril 1922.

Société Anonyme Ottomane
de féinoierie

"L'UN10
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5eul Ageat Dépositaire -,

. pouu toute fa Turquie

HC6.FR1N6H1AN
messapet HanStamboul

TÉLÉPH 5-1U

Navigation Pandeli Frères
Ligne régulière rapide
ConsjplerMélelin-Smgrne
Le Pirée-Alexandrie

Le paquebot posteEUSTATHIOS
de 2.50 ■ tonnes.d'une grande vitesse dis--
posant de .très confortables cabines pour
150 passagers en première et seconde
classe, attendu jeudi partira le vendredi
5 ma! pour Mételin,Smyrne, Le Pirée,et
Alexandrie.
Pour renseignements complémentaires

s'adresser à J'Agence Grespin, Galata,
Merkez Rihtim han,rez-de-chaussée No 8*
Téiéph. Péra 2586.

Navigation à vapeur The Patriotic
K. Rallias et L. Teryazos

! Ligne Conslantinople-Baloum
Le vapeur QARVELPARJK

partira des quais de Sirkédji samedi
G mai à 3 h.p.m. pour Batoum acceptant
des passagers et des marchandises.
Pour tous renseignements s'adres'ser

à la direction Galata Kara Moustafa,
Gouteaux Hcn No 131.Téléph Péra 131A

Avis

A V is
Messieurs les Actionnaires de la Société

Anonyme О tomane de Minoterie «LU-

NÎUftj sMlt 8Cîi\?qués en Assemblée
Générale О ninaire, le mercredi 26,7
Juin 1922, à 11 h du matin, au Siège
Social, Galafa, Orner Ab;d Han,
No H-12U.

Ordre du jour
1 — Rapport du Conseil d Adminis-

(ration, Ne placez plus vos capitaux sans ga
9 ~ Rapport des Commissaires des , ractie.Si vous désirez avoir pour vos fonds

Comptes, | ЙЙЗ garantis sûre et solide, avec des

3 — Approbation da ВЛап au 3! Dé- intérêts très avantagea»,• faite? vos place-

cenibre 1921 (v.s.) el decharge au Con
' bvnnth^me d'immeubles de

seil d'Administration ponr l'Exercice

4.— Election de deux Administra-
Ггтпе, Sao

ments sur hypothèque
rapport.
Adressez-vous donc, à cet effet, à la

Màiêdfi de Banque G. HAMOPÛQLO,
GsiétS; Вауск îunnéf 15sî9.

Messieurs îes setiofinaires de la Gom-

pagnie Anonyme Ottomane de Navigation
â Vapeur du Golfe de Smyrne sont invités
à assister à l'assemblée générale extraor-
oinaire qui se tiendra le mercredi 11|24
mai 1922 à 3 h. p.m. au siège social de
la Compagnie, Rue I-kender hôtel No S,
Smyrne.

Messieurs les actionnaires qui possèdent
au moins cinq actions et qui désirent as-
sister à cette assemblée devront au plus
tard dix joc-rs avant la réunion avoir dé-

posé leurs titres, soit au siège de la Gom-

pagnie soit à une banque de notre ville.
Ordre du Jour

1. Examen des comptes de liquidation
et approbation par l'assemblée générale

2. Changement on renouvellement da

Conseil de liquidation.
1 ■

1ЩШП0Ш ÔE TURQUIE
- LГТ- h ъ

Л Yf *»Г* Д
t Vt-=' *■ w

Avis
Société Anonyme Ottomane
de charbonnages de Cozlou

porté à la connaissance de Mes-
Actionnaires que l'Assemblée

annoncée pour le 27
m 8 Juin 1922 Jeudi

. _

^
do la

Société.

1! est
sieurs les
Générale Ordinaire
mai 1922 est remiseTHgfl fiai \

suite de circonstances politiques |£ 11du malin an Siè*e

découlant delà guerre. jbocido.
(Signe)

S..raii-ce réveior un suctet que do d.ie j Le conseil d'administration

«sj'S'iiO tt i «di *SS VI Ji c£k JwU»*C

L'immeuble No 2 sis rue F. v/ié-M k'êbi
à Gadirgha s'est écroulé lundi, vers 6 h
du soir. Des craquements sinistres ayant
précédé la catastrophe, toutes les per-
sonnes habitant la maison curent le temps
de se mettre à l'abri.

Pour cette fois, il n'y a aucune perte
de vie humaine à déplorer.

Dr K. Saradjian
Spécia liste renommé

des maladies vénériennes cl de la peau
reçoit tous les jours de 9-1 et de 4 8 h
dans sa clinique, Péra, Parmak-Capou, à
côté du Cinéma Etoile, No 79, ]0

La

Kominadon
f<"

de Censeurs icur i

t

ritpeur l 'Exercice
N.B.— Pour avoir le droit d'assisté!
l'Assemblée conformément à l'Art. 34

des Statuts, Messieurs les Actionnaires,
qui possèdent dix (10) Actions au moins
soit à titre cle propriétaires, soit à titre

de mandataires, doivent déposer contre

reçu leurs titres, dix jours au plus tard

avant la réunion au 8 ege de la Société.
Les Certificats de dépôt délivrés par
les Etablissements da Crédit sont acetp-
tés a la place des Titres.

Le Président
du Conseil d'Administration

Elias

£ !
tr* Ni И И в ^4 Si <ru i3

Cie Ânonymed ;ÂSsuranc€
au Pirée

Assurances contre les risques
d 'Incendie ei contre les risques
de Transports maritimes

en tous genres

Agents généraux à Gonstantinople :

Etienne Zicaiiotti et Fils
Minerva Han No 31, 32, 36.

Téléphone Péra 947

Conditions avantageuses
i* Prompt règlement des sinistres

FWPBB EN rns
ГУ*!*# - f,®-'.** j еяъпяя

CALДЩ mtisn Кип, Ниг Voiacdu
Téléph. Pé*

-» oOlOvgOis ("quatre lignes)
Snccnrsale de STAMBOUL

STAMBOUL, Kenadjian Han.
En face du Bureau Centrât des Postes

Téléph. St. 1205-1206 (deux lignes)
BUREAU DE PERA

Rue Cabristan,
en face du Péra-Paiace Hôtel

Téléphone Péra 117

SUCCURSALE DE SMYRNE
Les Quais, Smvrne

AGENCE DE PANDERMA
Grand'Rue de la Municipalité
Agence de Londres

i 50 Cornhill E. C. 3

/
\



LE BGSPHOKE

Avis
Vente du surplus des constructions

du gouvernement britannique.
Par ordre du С. В., В. С. 0.

La propriété du gouvernement
britannique située dans deux petits
camps sis sur la grande rue de Bos-
tandjik, près de la station de bifur-
cation, G. F. 0. d'A. et consistant
en bâtisses et hangars de charpente
et de fer et de fils de fer barbelés
est à vendre.
Les offres doivent être faites en

livres turques jusqu'à lundi, 8 mai,
à midi pour les lots vus sur les lieux
mêmes.
Four plus amples renseigne-

ments et pour les formules des
offres s'adresser à :

D. O. R. E. Haïdar-Pacha

Constantinople

. Toplis S irig
ayant reçu l'ordre

du Director of Remounts,
Armée Britannique
mettront aux

ENCHÈRES PUBLIQUES
Jeudi le 4 mai è Ю h. 30 a. m.

à Mashlak (41st Remounts)

25 Mulets
Pour permis de visiter les anî-

maux et plus amples renseigne-
ments s'adresser à

MM. TOPLIS &HARDING
22—27, Gulbenkian Han

Slrkedji, STAMBOUL.
Téléphone: Stamboul 133(4

N.B.— Le paiement se fera au

comptant ; la prise de livraison
immédiate est obligation.

^CRES&CAFÉS}
Si vous avez des affaires en

sucres et cafés adressez-vous §
à M. Antoine Moscopoulos I
Kévendjoglou Han Ho 1, j|
Î Téléphone 1881. f
courtier et expert spécialiste É

É en sucres et cafés ?
|fe Une longue expérience de É
m trente ans garantit l'exécution |
i^ponctuelle de vos ordres. |
Chemin d e 1er oiteman d'Analoie
La Direction militaire de l'Exploitation

do Chemin de fer ottoman d'Anatolie
roste à la connaissance du public qu'à
partir du 1er mai prochsin, l'itinéraire
actuellement prévu pour les dimanches
sera également appliqué pour les ven-

dredis.
Toutefois, les trains ci-après circu-

leront :

No 1004 Haidar-Pachâ-Ada-Bazar,
N0 1052 Haidar-Pacha-Touzla,
N0 1033 Touzla-Haidar-Pacha.

Haidar-Pacha, le 19 avril 1S22.

La Direclion militaire

de l'exploitation

Gérant Djemil Siouffi,; avocat

HAUTE COMMISSION DES VENTES
Ministère des finances Téléphone Stamboul 1977
No357.— Adjudication définitive du jeudi, 4 Mai 1922

Au dépôt de matériaux de Sultan-Ahmed : 4.000 bilen dol
(vernis pour métal, contenus dans des boîtes en fer blanc.

A la fabrique de tissus de Defterdar ; 500 kilos d'ètoupes us-

tubedj françaises, 325 kilos d'ammoniaque.
Au dépôt de San-Stéfano : 1 grande grue actionnée à la main,

1 machine à presser.
Au dépôt central de Zéitin-Bournou : 8 enclumes pour forge-

rons de 20 kilos chacune, 40 balles de toile cirée sablée..
A l'îlot sis en face de la fabrique de voitures de Béharié : 1

machine de œotor-boat se trouve dans la fabrique.
Au dépôt de Sara îjkhané: 16.180 vieux ceinturons en cuir se

vendront par kilo.
A l'atelier de réparations d'Aïvan-Sérail ; 48 traverses en sa-

pin, longues de 2 mètres 5, large de 25 cms, et épaisses de 14
cms, se vendront par mètre cube, 74 planches minces khatils eD

orme, chêne et kara-aghatch dé diverses dimensions pour gottver-vernail se vendront par pièce, 31 troncs de filios, long de 3 et de 5
mètres, d'une largeur et épaisseur de 24 sur 24, se vendront par
mètre cube, 13 rails de chemins de fer usagés de 2.000 kilos, 2.500
kilos de cordages usagés en fils épais, noirs, 1.000 kilos de fer
lama coupé en tôle usagée.

POUR L'AMERIQUE PAR BATEAUX AMERICAINS
|Г!Л ЕШ i BLICK sa LUE Ш.

La seule Compagnie Américaine desservant directement la
CoDstantinople New-York, par les transatlantiques

ACROPOLIS et NEW-YORK
Les visas de passeports pour les émigrants désirant se rendre aux

Etats-Unis d'Amérique, devant commencer prochainement les intéressés
peuvent s'adresser pour renseignements concernant les formalités nécessaires à
l'Agent Généra! de la Compagnie,

M. N. M. S1TABAS
Couteaux Ilan, N0 15[17, GALATA, Tél. Péra 1062

G UÂRÂNTY TRUST COMPANY
OF NEW-YORK

140 Broadways, New-York.

Capital Réserves et Profits. . Dollars 42.400.090,11
Total de l'actif Dollars 575.513.079.39

La Guaranty Trust Company of New-York est une Ban-
que spécialement outillée pour faciliter les opérations de com-

merce internationales.
Elle possède des sièges à New-York, Londres, Paris, Li-

verpool» Bruxelles,Le Havre, Anvers,et Constantinople et a, en
outre, des affiliations et des relations dans la monde entier, qui
la mettent à même de fournir un service financier des plus
complets,

Ses fonctions principales comprennent ;
Garde de Titres
Achat et Vente de Titres
Ouverture de Crédits Documentaires
Renseignem en ts соmme гс iaux

Emission de chèques et Lettres
de Crédit circulaires.

Ouverture de comptes courants
et de comptes dépôts à terme

Opérations de change
Avances contre Nantissement
Recouvrement d'effets.

SIÈGE DE CONSTANTINOPLE
YILDIZ HAN, Rae Karekdjiler, GALATA

Téléphone : Péra 2600-2604 Adresse Télégraphique : «Garrêtas»

NEW-YORK PONDRE® PIVERPOOP
PART®

"

JLE HAVRE BMUXEPPE® ANVERS

Lame Radium
pour RASOIRS GUETTE

10 Pièces 40 Piastres
Etablissement

LAMPE RADIUM
GAtATA, Grand'Rue Okdjou Moussa, 80.

(Entre la IL l. О et. Chinjrmé-Çaraeol).— Téléphone Péra 2878

ix'Yànâ'itue de Péra No 354

vis-à-vis de l'ambassade de Russie
La Maison SALAMONO F & Со informe

sa nombreuse et fidèle clien'èîe qu'elle
vient d'assumer la représentation de
plusieurs Maisons de Modes de Pailë,
Arrivpges d'articles de modes et de

nouveautés tous les jours
Grande exposition de chapeaux

et o'artic'es de Mode
de tous les geibs et à la portée de toutes
les bourses.

Une visite suffit pour s'en
convaincre

Chemin de fer d'Anatolie

Haîdar-Pacha — Ada-Bazar

La direction militaire de l'exploitation
du chemin de fer ottoman d'Anatoli-
porte à ia connaissance du pubiic qu'à
partir du 21 octobre, le trafic de voyee
geurs. marchandises et bestiaux, qui s'é-
tend actuellement sur le parcours Iîaïdar-
Pacha à Yaremdja sera repris aussi sur le
tronçon de Yaremdja à Âda-Bazar, aux

risques et pérhs des expéditeurs ou desti-
nataires-
Les voyageurs empruntant les deux

tronçons devront se faire délivrer leurs
billets de voyage jusqu'à Yaremdja contre
paiement des taxes y afférentes et s'a-
cheter ensuite à cette station de non-
veaux billets pour leurs stations de des-
tlnation.

Le transport de bagages, chiens messa-

geries, marchandises, besliauxd'expédiés
en grande ou en petite vitesse, un tron-
çon à l'autre, s'effectuera, sur base d'une
seule et unique documention, en port
payé de la station de départ jusqu'à Ya-
ren-dja, et en port dû, de Yaremdja à la
station de destination.
L'oraire des trains mixtes et de mar-

chandises desservant ie parcours de Haï-
dar-Pacha à Ada-Bazar est (usqu'à non-
ve! avis, fixé comme suit

Train mixte 1004

Haidar-Pacha-Ada-Bazar
Haïdar-Pacha départ 9 ~

Pendik (arrri. 9 45

(départ. 5.55
Tonzia départ 10.17
Guebzé С 10.50
Dil-Iskélessi < 11.11
Tavchandjil *

< 11.21
Héréké < 11.41
Yaremdja (arrivée 12.—

(départ 12.30
Dérindjé départ 12.56
Ismidt (arrivée 13.14

(départ 13.45
Bayuk-Eerb. С 14.30
Sabandja « 15.10
Arifié € 15.30
Ada-Bazar arrivée 15 50

Train mixte 1003

Àda-Bazar-Haidar-Pacha

Commission interalliée dos délégués aux questions еоопз ш i .-trt
i

ÏABLÈAÎj iîi&quafu iè {Ш шЗХЬШй dSS
du 3 M

A ûif ©5s.

1922.

Désignation : j 1R1X Désignation ! RiX
''st. l'Or.q

т_ !PstFOcq —

g Farines étrangèresirsqualité
1 21.- Savon extra extra (Kuitché) •i i —

34-i *• ? ! 1J 59 i indigène entra. . . ■

-

.
1

Farines indigènes Ire qualité is - Bétrfïe de Trébi?.bhde ire qualit.' D'O
» » 2me » 15 - £ » 2me *

7i
'

Riz Américain Blourouse. 33 - , \ ri.fW-ir fu^ 1TV»
ë jf ^

6 ( —

> Espagne 29 - » * 2me » 64 -

» Siam 24 - » » 3me »

» anglais Ire 19 — Fromage blanc(Roumèlle) Ire q 95 -

* » йтб — » » de PififriiS q
Macaroni Indigène2me quai. 31.- » » touioum

» de semoule 34,- Olives de Trilia supérieures . —

Haricots Tchali. Ire qualité. 17.~ Olives Indigènes Ire qualité. 40 —

» » 2me » 14 - » » 2me » 30 -

» de Trébizonde 11 — » » » iê -

» Horoz . . 17 50 Pétrole Amôricajfi il'ô (plSlitS
» de Roumanie 11 - » Roumanie en vrac 12 5u

Pommes de terre (Marseille) 15 50 « Batourn «Deukmé». 13 50
» » » (Ada-Bazar) 15 50 el de table . 10.
» » » petites 9.- ViaMe 'de rhb'ctch MrirçD'k . 1ЯЗ
» » » (Italie) — » » Daglitz . 123

Sucre en p. crist. (Hollande) 36 - « » Karaman 123.-
» » » fJava) 34 - » » Daglitz.et Car.2e 113.-
» » » fAméricain) 34 — » » » » 3e 100,—
» » cubes Hollande 42 — » » Kivirdjik. 2e 113.-

g • » s Belgique
» > carrés

| Huile d'ôilve exîl'à êxtra
| » » Ire qualité

» » 2me »

42 -

89 —

m -

74 -

67 —

Lait pur. ......
Tfthin Hçlvaagi Ire,

Tanin Helvassi 2me rallka. .

Oignons grands
» Bulgarie ....

36.—
50,—

15 50

1.— Les marchands en détail peuvent vendre les denrées alimentaires —

comprises dans le présent tableau avec une majoration de 15 o{o.
2.— Les marchands en détail peuvent vendre les denrées alimentaires, sel

excepté avec une majoration de 2 piastres pour les distances éloignées et de 1 piastre
pour les distances moyennes.

S.— Les marchands qui vendraient des denrées alimentaires à des pnx
supérieurs à ceux indiqués dans ie présent Tableau—même avec légère différence—
ainsi que ceux qui ne mettraient pas d'étiquettes indiquant la qualité et le prix
des marchandises, se verront punis, conformément aux dispositions de l'article IV
du Décret-Loi du 27 mai 1920[1336.

4 — Les marchands qui aui aient des doléances sur les prix masima des den-
rées alimentaires, indiqués dans le présent tableau, peuvent s'adresser (Îirêctêhieâî
à la section de Ravitaillement de ia Préfecture de la Ville.

5.— Pour toutes plaintes contre les marchands en ce qui concerne les prix des
denrées alimentaires, l'Honorable Pubiic est prié de s'adresser à MM. les Commis-
saires adjoints de Police ainsi qu'aux Agents de leur Section de Municipalité res-

pective, par qui leur plainte sera prise en considération, immédiatement.

Banque Hollandaise
pour la Méditerranée

Capital. Fî. 25,100,000 dont entièremen
versé: Fl. 5.100.000

Siège Social : Amsterdam.
Succursales : Barcelone-Constan-
tinople-Gênes.

Fondation de : Rotterdamsche
Bankvereeniging (Capital et Ré-
serves : Fl. 110,000,000).

La Succursale
de Constantinople

Gadstâ, Rue Voïvoda No ioa .

TÉL. PÉRA 2121i2
Toutes opérations de banque

CAISSE D'EPARGNE

Ada Bazar
Anfié

Sabandja
Buvuk-Derb
Ismidt

Dérindjé
Yaremdja

Héréké
Tavchandjil
Di!-Iske!essi
Guebzé
Toozla
Pendik

départ
«

9 —

9.25
9 52

< 10.25
(arrivée 10.55
(départ 11.25
départ 11.43
(arrivée 12.—
(départ 12.30
départ 12.59

13 10
13 25
14.05
14 24
14.45
15 —

15.45

On demande
tué

associé pour un

grand Casino si-

i au centre de Kadikeuy et faisant 120

ILiq.
de recettes par jour. On serait aussi

disposé à une vente totale.
S'adresser à Galata Buyuk Tunnel Han

| No 18-19. Téléph. Péra 721.

A L0U ERf,?ï

(arrivée
(départ

Haïdar-Pacha arrivée
Pour plus amples renseignements, s'a-

dresser au département commercial
Haïdar-Pacha. *

Haïdar-Pacha, le 1Б octobre 1921.

La Direction militaire de l'exploitatio

et belle mai-
sou â deux entrées,

située à Ortakeuy, Tachmer iivin près
de la station de Tramways avec 18 cham-
bres 3 salons, cuisine, buanderie, bain
turc, grand jardin avec arbres fruitiers.
S'adresser è Galata Buyuk Tunnel l'ian

No 18-19, Téléph. Péra No721

Prière à nos correspondants de
n'écrire que sur un seul côté de ta
feuille

l'Offres et ûemâfidsa
ApfgOf РйПЙГЗ! pour r0i ' ient groups
HgOiri gOisçadi important Maisons pre-
mier ordre, disposant fort élément affai-
res, céderait Agence Cottstanlinople fi
Maison sérieuse, disposant moyens, bien
organisée pour assurer, exploitation par-
faite et bons résultats Ecrire «Monopole»,
Boite Postale 176, Poste Ottomane, Stam-
boul.

A grande Bâtisse sn pierre de
deux étages, pouvant servir

de Dépôt, Atelier, Fabrique etc., sise sur
le quais de Pacha Liman, Scutari.S'adres-
ser No 18-19. Buyuk Tunnel Han Galata,
Téléphoné Péra 721.

A vphdre grande et belie mai"
r% gon £ g}eux entrées,
située à Ortakeuy, Tachmerdiven à 100
pas de la station de Tramway avec 1-8
chambres, 3 salons, cuisine, buanderie,
bain turc, grand jard n avec demi mas-
sourah d'eau douce, bassin, sapins, ro-
siers et arbres fruitiers.

S'adress r à Gaiata Buyuk Tunnel Han,
No 1S-19, Teléph. Péra No 721.

A louer deux ba ies chambres mmi-

biées avec mobilier de luxe
pour célibataire seul. S'adresser à l'arf-
ministration du journal le matin de 10 h.
à 5 p m.

Maison importante

FEUILLETON DU «BOSPHORE» (N. 12)

LE MARTYRE
DE L 'OBESE

Grande nouvelle inédile

par

HENRI BER4UT

(Suite)

VIII

Quand elle eut, elle-même, refermé
la porte et tiré les rideaux, je la vis

poser, sur un guéridon, au fond de
1a chambre, son béret, son ombrelle
son sac à main. Du bout des doigts }

elle fit bouffer ses cheveux sur les

tempes, me regarda longuement,
puis, toujours sans un mot elle com-

mençaît à se dévêtir. La blouse ôtte,
ce fut bientôt fait. Sa jupe, en effet,

Commission de-
mande lo Très

bon employé, actif, expérimenté, con-
naissant parfaitement français, pouvant
éventuellement remplir charge fondé-
pouvoirs. 2o Excellents placiers, premiè-
re force, branches «Textiles», «Alimen-
taton», «Articles Divers».

Ее! 1 e avec références: «Travail»,
Boue 111, Poste Française, Galata.

ne tenait sur sur ses hanches que

par trois pressions.
Ce fut un éblouissemenL Je dus

m'appuyer sur le pied du lit. Je trem-

biais ; je cfus pâlir, d'un coup, chan-

ger de couleur comme un acteur sous
un changement de lumière au pro-
jecteur.
La femme que j'aimais était en che-

mise devant mai. Mon regard fixe la

gênait ; elle ne faisait plus un mou-

vement et tenait, par contenance sa

poitrine à deux màins.
Trois rais de soleil entraient par

les fissures d'un jalousie, et l'un

l'approche d'une murmurante oasis.
Mes mains tremblaient et je me sen.

tais des piqûres à la racine des che-
veux. Par un miracle de l'amour,
j'éprouvais le trouble inoubliable et
délicieux du collégien qui, avec l'aide
d'une amie de sa mère, va couron-

ner ses études .. A mon âge, mon-

sieur, et après quinze ans de bars,
de. petites cabotes et de restaurants
nocturnes ! Ah ! ia belle minute !

Par malheur, les 'femmes même en

chemise ne connaîtront jamais le prix
du silence. Celle-ci paria ; et non

point pour me vanter son passé, , p/uiu t V CL litCL oou

d'eux., dardé, au centre de la piece, : , . ,' '
, . 'Musqu alors irréprochable, m pourcontre le corps de mon amie,lui appli-i -и a ■

i
, , appréhender que je ne la méprisassequait sur les hanches et sur la crou-; .

, .4
,, , ... ., ensuite, ni pour m'adjurer de i aimer

pe un caparaçon d OP. Il faisan tresj ia mon. Cela ne m'eût pointchaud, dans cette chambre a'an tpe. étonnée . je my. attendais, mes répon-vieillot et calfeutré ; et le parfum qui]
rôdait portait vers moi, dans l'air;
immobile, une odeur de femme
blonde, tandis qu'un épais silence j
nous encourageait au plaisir. j

ses étaient prêtes, bien en ordre ;
(déjà je pensais jeter à l'assaut du
î dernier réduit, les irrésistibes ser-

ments, le bataillon de choc des pro
messes éternelles... Soudain, j'enten-Je la désirais tellement qu'4 la voir. dia |a vojx de |a bi(Jn aiméfi> ^ сеЦеainsi, devant moi, à portée de mal

De même qu'il suffi! d'une brève
ondée pour éteindre l'incendie qui
dévore une forêt, de même, cette pe-
tite phrase de rien du tout mit fin,
dans l'espace d'un soupir, à l'embra-
sement d'un citoyen du poids rernar-

sans un mot, je quittai la chambre
Tout est fini Jamais une femme ne

pardonne un affront de ce genre.
Peut-être, si je ne craignais, de la
blesser davantage, lui écrirais-je, pour
lui apprendre la vérité. EUe ne la

main, j'éprouvais une convoitise pres-j
voix murmurait

que animale, un besoin d'elle qui me .

— Sois heureux, mon gros !

séchait la bouche et m'mfievrait ainsi bas un moi ae plus. Pas uu mol de
que doit le faire au pèlerin assoiffé à moins.

quable et contrôlé de cent sept kilos j comprendrait point. Ne vaut-il pashuit cents. f mieux qu'elle me croie un peu fou?
Une seconde, pas davantage! J'é-,C'est, toujours, au demeurant, la pu-tais refroidi. Ce « mon gros * avait | nition de ceux qui se montrent trop

tout gâté ! Oh ! non pas, assuré-1 raisonnables. ?
ment, que ces mots eussent touché! Maintenant, monsieur, nous allons
le point sensib'e de mon amour pro- ; nous séparer pour toujours. Je ce
pre Ne me croyez point si sot ! Mais '

viendrai plus m'asseoir à votre côté,
ils m'avaient, hélas ! tout a coup rap- Quel regret pour moi Voici l'heure
pelé au sentiment de ma disgrâce ; justement, où votre café des Trois-
une clairvoyance malencontreuse me Maures me plaisait le mieux. Il ne
montrait, comme je l'eusse pu voir

'

reste, sur les banquettes en oLtomane
au fond d'une glace, mon propre'que des personnages bien sympa-
individu dans l'appareil de. la volupté thiques. Tel est ce fumeur que l'on
je me voyais e n imagination dé-1 voit de profil, et qui semble gonfler
pouillé d'un ajustement destiné à dé- uo ballon bleu : tels sont, à la table
rober ce qu'il se pouvait de mon am-

'

inferna'e, entre les colonnes, les
pleuraux regards d'autrui Enfin, je'coqs de la ville, ces trois jeunes gens
redoutais la surprise de mon amou- qui dévisagent, avec une si naive har-
reuse — et son rire donc ! — à la diesse les voyageuses (de passage,
vue d'un caleçon mauve, tendu à les belles inconnues. ^Telles sont en-
craquer sur les sphères bouffonnes core vos deux patientes courtisanes :

de ma panse et de mou-postérieur. Emma, qui, avec une extase d'oie ga-
Voilà pourquoi j з reboutonnai vée, écoute parler son ami, l'adju-très vile mon gilet ; et, en trois pas, dant ; et Margot, aux bandeaux poé»

tques, qui boit de l'ôther et découpe
les feuilletons pu Petit Journal. Tel
est enfin le rédacteur du Démocrate,
rose comme une praline et sa femme,
blanche comme une dragée
Ah 1 voici le premier coup de mi-

nuit. Comme chaque soir, le garçon
fait, sur le plancher, des huit avec

son arrosoir, et le sommelier qui le
suit, armé d'un balai, les efface soi-

gneusement. Voilà l'image de la vie !

Garçon, un dernier bock. Quoi? la
bière est fermée ? Tant mieux! cela
me fera moins de mal...
Au revoir, monsieur. Si vous pas-

sez par Paris, sonnez chez moi : voici
ma carte.
Si nous ne nous revoyons plus ja-

mais, ne gardez pas de moi un trop
mauvais souvenir. Soyez heureux. Et
ne raillez pas les gros hommes.

Henri Béraud.

Fin


